
4ème dimanche de l’Avent B - 20.12.20 

Le nom de Jésus signifie ‘Sauveur’. Tout le monde sait cela. Mais en quoi Jésus nous sauve-t-Il ? 

Au moment où nous nous apprêtons à célébrer l’anniversaire de sa naissance, Noël qui veut 

dire jour de naissance – dies natalis – il serait bon de repréciser en quoi nous avons besoin d’un 

Sauveur. Seigneur, sauve-nous de la pandémie ! Sauve-nous de la peur ! Sauve-nous de ceux 

qui entretiennent la peur pour enfermer les populations ! Etc., etc. Mais doit-on attendre la 

venue de Jésus uniquement pour continuer de vivre comme avant ? C’est-à-dire pour profiter 

de vivre sans se soucier davantage du Royaume de Dieu ? Il est intéressant de constater que 

beaucoup de gens, même des chrétiens, ont très peur de perdre cette vie et ont totalement 

perdu le goût de la vie éternelle ! Pourtant Jésus affirme de façon très nette que celui qui veut 

garder cette vie ici-bas la perdra, tandis que celui qui accepte de la perdre pour Lui la 

conservera. Paradoxe inconfortable mais pourtant irrécusable. 

Savez-vous que le beau nom de David  veut dire le ‘bien-aimé’ ? C’est de lui qu’il est question 

dans la 1ère lecture. David se fait fort de faire des choses pour le Seigneur. Il pense que la 

meilleure façon d’aimer Dieu c’est d’entreprendre de grands projets pour Lui plaire. Ainsi, 

construire un Temple. Cela fait rire le Seigneur qui ne se gêne pas de lui rappeler quand même 

que David n’est pas celui qui va décider de la conduite que Lui, Dieu, doit prendre. Qui a tiré 

David de derrière les vaches et qui lui a donné la victoire dans ses batailles contre les razzias des 

philistins ? Le Seigneur remet les choses en place : ce n’est pas l’homme qui fait les choses pour 

Dieu, sinon on serait en plein régime d’idolâtrie. C’est Dieu qui fait l’homme et lui montre les 

chemins qu’il doit prendre. Pourtant il n’est pas rare de voir des chrétiens très généreux limiter 

leur vie de foi à faire des choses pour Dieu, et aussi des prêtres très zélés, parce qu’ils estiment 

que Dieu n’est pas capable de les faire. Pensez donc ! Dieu n’a ni mains ni pieds. Si nous n’étions 

pas là, que se passerait-il ? Or, à ceux qui lui demandent ce qu’il faut faire pour travailler aux 

oeuvres de Dieu, Jésus répond tout simplement : « Croyez en Celui qu’Il a envoyé ». Les païens 

façonnent des idoles et en deviennent esclaves en travaillant pour elles : par exemple ils 

inventent les écrans et tout le monde regarde les écrans. Ils inventent des jeux d’argent et tout 

le monde joue au loto ou au tiercé. Ils inventent des stars et tout le monde veut imiter les stars. 

Ils inventent des médicaments ou des vaccins et tout le monde doit prendre ces médicaments. 

Mais le Seigneur a façonné l’homme et lui a préparé un destin qui dépasse tout ce que l’on peut 

imaginer. On ne peut comprendre cela que dans la mesure où l’on a déjà décidé de commencer 

à vivre selon ce projet de Dieu. On ne peut aimer la musique qu’à condition d’écouter de la belle 

musique. On ne peut aimer la littérature qu’à la condition d’avoir été initié à la richesse d’une 

certaine culture. On ne peut aimer vivre selon la vertu que si l’on a commencé de la pratiquer. 

Mais quel est donc ce projet que Dieu a préparé pour nous ? St Paul répond que désormais, ce 



qui était caché et inconnu aux hommes est dévoilé, révélé, porté à la connaissance de tous les 

peuples, afin qu’ils parviennent à l’obéissance de la foi. De quoi s’agit-il donc ? 

Pour le comprendre, recourons à 3 situations : d’abord si l’on veut imprimer une image, il est 

préférable de choisir une feuille de papier vierge et sans défaut, sinon l’image sera défigurée. 

Un autre exemple : si l’on plante en terre un marron qui est abimé ou coupé en deux, il ne 

donnera jamais un marronnier. Enfin, si quelqu’un ne possède pas une intelligence droite et 

honnête, il ne sera jamais capable d’enseigner quoi que ce soit. Avec ces exemples on comprend 

mieux que pour nous manifester le contenu de son projet sur nous, Dieu a choisi de nous 

envoyer l’exemplaire parfaitement exact et unique qu’Il porte en Lui. Et comme Il est esprit 

invisible et que nous sommes des êtres de chair, il a fait passer dans la chair ce qui est esprit. 

Aussi a-t-il choisi la plus belle des femmes pour être mère et qui soit vierge. En Marie, vierge de 

Nazareth, Dieu a dévoilé son projet sous la forme d’un enfant. Mais nous n’en resterons pas là 

dans la compréhension du mystère. Car ce que Dieu veut nous dire à travers cet événement 

c’est aussi ce qui nous concerne directement. En effet, ce qu’Il désire pour chacun de nous 

consiste à transfigurer notre propre vie en la sienne. Il ne veut rien d’autre que nous rendre 

semblables à Lui. Ainsi ne nous demande-t-Il pas de faire des choses pour Lui, comme l’avait 

mal compris le roi David, mais d’accepter qu’Il réalise en nous son projet. 

Ce projet est si beau que la plus belle manière de l’accueillir consiste à disposer au mieux notre 

humanité afin qu’elle soit transfigurée par l’amour divin. Si notre âme est souillée par des désirs 

contraires à ceux de Dieu, l’image qu’Il veut imprimer en nous sera défigurée. Si notre âme a 

été mortellement meurtrie par le péché, la vie divine ne pourra plus s’exprimer en elle. Si nous 

n’aimons pas Dieu et notre prochain comme Jésus, que ferons-nous dans son Royaume ? 

Noël c’est le jour où Dieu dévoile tous ses trésors pour nous et surtout, Il nous dévoile le trésor 

que représente notre vie : elle est unique et irremplaçable. En plus de cela nous comprenons 

qu’elle est extrêmement précieuse puisqu’elle est appelée à devenir semblable à Dieu en 

personne ! Aussi devons-nous en prendre un soin inégalé, la nôtre comme celle de nos enfants, 

de notre conjoint, de nos proches. Viens Emmanuel, viens, viens nous sauver ! 


